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Of het te maken heeft met het 
uitblijven van mooi weer in ons 
dierbaar België, laten we even in het 
midden. Eén ding is zeker: voor het 
bijstandsplatform van Inter Partner 
Assistance was het een bijzonder 
drukke zomer.

Beter bereikbaar dan ooit 
In juli haalden we met ons bijstands-
platform een bereikbaarheidsper-
centage van maar liefst 94%. Dat 
is nog beter dan vorig jaar. Ons 
onophoudelijk streven naar een nog 
betere dienstverlening werpt dus 
vruchten af.
Ook het aantal medische repatrië-
ringen en sanitaire vluchten lag 
hoger dan vorige zomer. Sanitaire 
vluchten zijn medische vluchten met 
een gespecialiseerd vliegtuig, met 
medische apparatuur, een dokter en 
een verpleegkundige aan boord.
De top drie van de landen van waaruit 
onze verzekerden ons contacteerden 
voor medische hulp, zijn Frankrijk, 
Spanje en Turkije.
De technische oproepen kwamen de 
voorbije zomer vooral uit Frankrijk, 
Luxemburg en Spanje. De meest 
voorkomende problemen hadden 
te maken met batterijen, banden of 
alternatoren.

Stormachtig augustus 
Het stormweer op 23 augustus, dat 
lelijk huishield in ons land en het 
drama op Pukkelpop veroorzaakte, 
is ondertussen erkend als ramp. 
Het zware onweer met grote hoe-
veelheden regen, felle rukwinden en 
windhozen, zorgde voor de drukste 
dag van het zomerseizoen. In één 
dag tijd openden we bijna 400 wo-
ningdossiers, het negenvoudige van 
een normale zomerdag. De meeste 
klanten die ons belden, waren het 
slachtoffer van wateroverlast. Pro-
blemen met het dak, ondergelopen 
kelders en schade aan meubels, toe-
stellen en leidingen waren de meest 
voorkomende schadetypes in onze 
dossiers woningbijstand. Ondanks 
de hoge concentratie van het aantal 
oproepen, kon Inter Partner  
Assistance onze verzekerden snel 
helpen. Een pluim voor ieders inzet!

“Ik wil jullie echt van harte bedanken 
voor jullie medewerking met beide 
repatriëringen. Super gedaan!” 

“Een simpel telefoontje naar het bijstands-
platform bracht de bijstand op gang.”

“Dankzij uw efficiënte optreden heb ik nog de tijd 
gehad om in alle sereniteit afscheid te nemen van 
mijn geliefde moeder.”

Een tevreden klant

Nog een dankbare klant

callant verzekeringen
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Blij met onze bijstand
Heel wat verzekerden lieten ons via 
een berichtje weten hoezeer ze onze 
tussenkomst op prijs stellen.



Terugblik op een goed gevulde zomer

Eerste hulp bij vakantieongevallen:
de “vliegende ziekenhuizen” van Inter Partner Assistance
 
Het medisch bijstandsplatform van Inter Partner Assistance kan terugvallen op een 
omvangrijk internationaal netwerk, opgebouwd voor haar verzekerden op reis in het bui-
tenland. Meer dan 300 artsen en maar liefst 700.000 dienstverleners in de zorgsector 
staan paraat om overal ter wereld medische bijstand te verlenen. De plaatselijke cor-
respondenten bespreken elke situatie met onze dokter van wacht en beslissen of een 
repatriëring noodzakelijk is.

Inter Partner Assistance repatrieert in één week tijd twee 
Belgische profrenners na val tijdens Tour de France
 
De wielerfanaten onder ons herinneren zich dat Jurgen Van den Broeck en Frederik 
Willems in de negende rit van de Ronde van Frankrijk hun tourambities moesten laten 
varen. Een zware valpartij kostte Van den Broeck een breuk van het linkerschouder-
blad, een dubbele ribfractuur en een klaplong. Ook Frederik Willems kwam ten val. Hij 
brak zijn sleutelbeen en liep een hersenschudding op. Inter Partner Assistance regelde 
hun terugkeer naar België. Belgische ambulances met dokter aan boord pikten beide 
coureurs op en voerden hen naar het AZ Sint-Elisabethziekenhuis in Herentals. Na een 
reeks onderzoeken mochten ze naar huis om te herstellen. Intussen zijn beide cou-
reurs volledig hersteld en blij dat ze terug deel uitmaken van hun peloton.
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5.000
C’est,

en euros,
le budget

nécessaire à la
location d’un
mobil-home
familial pour

la durée
du Tour

de France

LES PARENTS HUSHOVD
ont vendu le camping-car
8 Ils ont suivi six Tour de France
en motor-home

A S’ils ont suivi, cette année, les
exploits de leur champion du
monde de fils depuis la Nor-
vège, confortablement installés
devant leur télévision, les pa-
rents de Thor Hushovd ont, eux
aussi, longtemps été de vrais
adeptes des vacances en cam-
ping-car.

À SIX REPRISES en effet, sa mère
Umi et son papa ont sillonné la
France à bord de leur motor-
home pour soutenir leur fils.
Celui-ci s’éclipsait même occa-
sionnellement, le soir venu de
l’hôtel de son équipe (avec l’ac-
cord de celle-ci évidemment)
pour venir y déguster, les bons
plats de sa maman.

“Thor passait commande le ma-
tin ou la veille de sa visite, ce qui
nous permettait d’acheter des pro-
duits frais”, explique ainsi la ma-
man aux mêmes yeux bleu
acier. “Nous n’amenions aucun
produit avec nous de Norvège si ce
n’est le pain. Celui-ci est assez par-

ticulier et Thor l’adore.” Le cham-
pion du monde doit désormais
se contenter debaguettepuisque
ses parents ont décidé de reven-
dre leur camping-car en 2009.

Sur le dernier Critérium du
Dauphiné, Jurgen Van den
Broeck avait, lui aussi, reçu la vi-

site de ses géniteurs. Le coureur
belge avait offert un motor-
home flambant neuf à ses pa-
rents à la veille du Tour de
France 2010. Las! pour eux, les
vacances furent, cette année,
plus courtes que prévu...

Q. F.

: Thor Hushovd rejoignait souvent ses parents pour un repas typiquement norvégien. © P. NEWS

“Le Tour, c’est un mois
DE VACANCES”
8 Des centaines de fans suivent
la Grande Boucle en camping-car

A “Le Tour, c’est un mois de vacan-
ces !” Le visage rougi par le soleil
vendéen, Michel et Jean-Claude
Rouvrais se prélassent sur l’une
des chaises pliantes tout juste
installées sous l’auvent de leur
camping-car. La vue sur la finale
de la première étape de ce Tour
de France et l’ascension du
Mont des Alouettes y est impre-

nable. “Nous sommes arrivés trois
jours avant le passage des cou-
reurs pour être certains de pouvoir
nous placer confortablement”,
sourit le cadet de ses frères bre-
tons venus en famille suivre la
Grande Boucle. “La commune des
Herbiers a bien fait les choses en
mettant à la disposition des cam-
ping-cars deux grandes aires spé-

cialement dédiées à leur station-
nement.”

SI DOUCHES ET TOILETTES porta-
bles ont été installées à proxi-
mité, la famille Rouvrais vit,
elle, en complète autono-
mie. “Nous sommes,
mon frère et moi-
même, tous les deux
propriétaires de no-
tre véhicule”, dé-
taille Jean-Claude,
l’aîné. “Je suis un

mordu de ce type de vacances et ai
investi dans un modèle assez haut
de gamme au moment de ma re-
traite. Il possède une cabine de
douche, une toilette et une cuisi-
nière alimentées par une citerne
d’eau de 140 litres. Nous en faisons
la vidange et le plein dans des sta-
tions spécialement dédiées à nos
types de véhicules. J’ai déboursé
un peu plus de 120.000€ pour mon
Mercedes. Mais je vous assure que
je compte bien rentabiliser mon
acquisition...”

S’il Jean-Claude quittera la
Grande Boucle au sortir des Pyré-
nées pour rejoindre l’Espagne,
Michel fera, lui, le Tour de la
question. “Je serai au bord du
parcours de chaque étape”, pour-

suit le Breton. “Le kilométrage
à effectuer chaque jour

n’est pas trop impor-
tant. C’est une donnée
importante car pour
moi, hors de question
d’emprunter l’auto-
route ! La France est

trop belle pour se déplacer via ses
artères sans âme...”

AU MOMENT D’ENFOURCHER le
vélo pour partir faire quelques
courses, Madame Rouvrais tient
à nous détailler sa logistique.

“Il ne faut pas croire que nous
nous déplaçons avec deux tonnes
de provisions”, sourit celle qui
s’avoue plus passionnée par la
découverte des trésors de son
pays que par la compétition cy-
cliste. “Nous faisons vivre l’écono-
mie locale en faisant chaque jour
nos petits achats de produits frais.
Sur certains lieux plus reculés,
nous recevons même la visite de
commerçants locaux qui viennent
sur les principaux lieux de rassem-
blement de camping-cars nous ra-
vitailler et proposer leurs produits.
En montagne, le boulanger passe
ainsi tous les matins. Le Tour de
France est un juteux business à
côté duquel il serait un peu idiot
de passer.”

Quentin Finné

: En montagne, les meilleurs emplacements s’arrachent une semaine avant le passage des coureurs. © NEWS

“En
montagne, le
boulanger vient
nous ravitailler

chaque
matin”

LES HERBIERS Si dégoter une
place en bord de parcours est
plutôt chose aisée sur les éta-
pes de plaine, la mission devient
nettement plus stratégique en
montagne. “Sur des ascensions
comme le Galibier, il faut venir
s’installer une semaine avant le
passage des coureurs si vous vi-
sez une place dans les derniers
kilomètres”, détaille Michel Rou-
vrais. “Pour contourner ce pro-
blème, je me suis équipé d’un

scooter que j’embarque à l’arriè-
re demon véhicule. Une fois ins-
tallé dans la vallée, je monte
alors vers le sommet avec ma pe-
tite moto. Mon léger embonpoint
m’empêche d’effectuer l’ascen-
sion à vélo. (rires) Il faut toute-
fois être attentif ici aussi car la
police bloque bien souvent la
route tôt le matin. Je me rensei-
gne alors la veille pour éviter tou-
te mauvaise surprise.”

Q. F.

Jusqu’à une semaine d’attente
pour les étapes de haute montagne

LA PROCHAINE ÉTAPE VUE PAR RIK VERBRUGGHE

K “Lavaur reste un très bon souvenir pour moi puisque je m’y suis
imposé voici dix ans. À l’époque, cette étape se situait en toute fin
de Tour de France, tandis qu’ici, elle intervient au milieu, alors que

les places au classement général sont encore
loin d’être figées. C’est un parcours très val-

lonné, idéal pour un ou des baroudeurs.
Cela devrait ressembler à l’étape précé-
dente. Mais c’est encore l’une des rares
étapes de cette Grande Boucle qui
peut s’achever par un sprint massif.
Donc je m’attends à une course très
ouverte et très animée, comme celle
de la veille, et ce, alors que la monta-
gne se profile. Pour les sprinters qui ont

loupé leur début d’épreuve, c’est
la dernière occasion de rat-

traper le coup avant un
bon bout de

temps.”

L’ANECDOTE

L 1989 > LUXEMBOURG

Le jour où Pedro Delgado
a raté le départ du Tour
“Ah ! mon histoire de Luxembourg !” Pedro Del-
gado l’a déjà racontée tant et plus, mais le vain-
queur du Tour 1988 sait que des versions diffé-
rentes courent sur son départ manqué du prolo-
gue 1989.
“En Espagne”, raconte le Sévillan, “certains ont dit
que j’étais en galante compagnie, que je prenais le
café avec des filles. D’autres ont raconté que j’avais

été emmené par la police. Le matin, nous avions eu
une altercation avec les policiers qui ne voulaient
pas que nous montions sur le circuit du prologue
qui était fermé. En fait, j’étais vraiment bien mo-
tivé. J’étais le vainqueur sortant, je voulais faire
honneur à mon résultat. À l’époque, on n’avait pas
de rouleaux pour l’échauffement. Ça se faisait dans
une petite rue à côté du parcours. Mais il y avait
trop de gens. Je me suis donc éloigné pour pouvoir
faire de vrais efforts. J’étais concentré, je n’ai pas vu
le temps passer.”
Le vainqueur du Tour 1988 et de la Vuelta 1985
et 1989 ne savait pas que le chrono tournait déjà.
“Quand je suis revenu”, poursuit-il, “j’ai vu l’effer-
vescence qui régnait sur l’aire de départ, mais
c’était quelque chose d’habituel. Echavarri (NdlR : le
manager de l’équipe Reynolds) m’a crié : Allez,
vas-y, il faut partir ! Je suis monté sur la rampe de
lancement et j’ai regardé le chronomètre, il indi-
quait 43, 44, 45 secondes… Je me suis dit qu’il me
restait quinze secondes, d’autant que le commis-
saire a saisi ma selle pour que je puisse mettre ma
chaussure dans la pédale automatique. Mais, dès
que cela a été fait, il m’a directement projeté en
avant. Là, j’ai compris : Oh la ! j’ai dû rater le
départ. Sans savoir si c’était d’une, ou deux, ou cinq
minutes ! Finalement, c’était de 2:48. J’ai perdu
encore six secondes. Après, je m’en voulais vrai-
ment, j’étais abattu. J’avais perdu le Tour avant
qu’il ne commence. Le lendemain, j’étais super-ner-
veux, déconcentré. J’ai eu une fringale dans le
chrono par équipes. J’ai encore lâché 4:30, j’étais
déjà presqu’à 8 minutes. Je voulais abandonner et
pendant trois, quatre jours, j’ai traîné ma misère en
queue de peloton. Chaque fois que Fignon me
voyait, il me demandait ce que je faisais encore là :
Perico, moi, je serais déjà rentré à la casa. Mais
après quelques jours, j’ai retrouvé le moral et ça a
été de mieux en mieux. Je suis remonté à la troi-
sième place, avant le dernier chrono Versailles-Pa-
ris, j’étais à 2:30 de Fignon et de LeMond qui se
tiraient la bourre.”

Eric de Falleur
: Avant même que le Tour 1989 ne commence,
Pedro Delgado l’avait déjà perdu. © PHOTO NEWS

VDB rapatrié
EN BELGIQUE
8 Il devrait arriver aujourd’hui à l’hôpital

d’Herentals où l’attend déjà Willems

A Les choses évoluent rapide-
ment pour Jurgen Van den
Broeck. Alors que, lundi, le Dr

Mathieu, médecin de l’équipe
Omega Pharma-Lotto, nous par-
lait de trois à quatre jours en-
core en soins intensifs à l’hôpi-
tal d’Aurillac pour le Flandrien
(cela pour surveiller l’évolution
de son pneumothorax), voilà
qu’un communiqué contradic-
toire de la part de son manager,
Jef Van den Bosch, nous parve-
nait hier midi, selon lequel il se
mettrait en route pour la Belgi-
que dès mardi après midi.

Le départ de France du cou-
reur belge a toutefois été assorti

course, mais il y a malheureuse-
ment eu cette chute, à un moment
difficile. J’avais tout fait pour arri-
ver en bonne condition, parfaite-
ment préparé au départ de ce Tour,
et cela me réussissait. Je me sen-
tais très fort et je croyais réelle-
ment au podium.”

On ne sait pas encore com-
bien de temps Van

den Broeck sera in-
disponible. Le
médecin de
l’équipe, le Dr

Mathieu, avait
parlé lundi
d’un minimum

de deux mois,
mais le coureur de

28 ans se montre ce-
pendant optimiste et évoque
déjà le Tour d’Espagne.

“Dès que je pourrai commencer
la rééducation, je m’y mettrai à
fond afin de pouvoir reprendre le
travail à vélo aussi vite que possi-
ble. Il faut attendre pour savoir si
je pourrai ou non disputer la
Vuelta (NdlR : qui débute déjà le
20 août à Benidorm). Et si je
cours la Vuelta, cela sera de toute
façon sans préparation. Quoi qu’il
en soit, la décision sera prise en
collaboration avec le médecin et la
direction de l’équipe”, a conclu
Jurgen Van den Broeck.

Selon le Dr Mathieu, la frac-
ture de l’omoplate ne posera
aucun problème pour la guéri-
son (“C’est plus rapide que pour
une clavicule cassée”, dit-il, “car
l’omoplate est mieux soutenue
que la clavicule par les muscles et
les tendons). C’est déjà ça!

Philippe Van holle

: À Aurillac, Jurgen Van den Broeck avait reçu
la visite de ses équipiers d’Omega Pharma-Lotto. © PHOTO NEWS

d’une condition : VDB devra sé-
journer quelque temps encore
dans un hôpital belge.

Pour ce rapatriement, le cour-
tier en assurances Callant –
auprès duquel est assurée
l’équipe – a pu compter
sur le réseau internatio-
nal de l’assisteur belge
Inter Partner Assis-
tance. Une ambulance
devait transporter Jur-
gen Van Den Broeck à
l’hôpital AZ Sint-Elisa-
beth à Herentals, où son
équipier Frederik Willems
avait été admis dès lundi. Un
médecin d’Inter Partner Assis-
tance était à ses côtés, dans
l’ambulance, durant les 800 km
de trajet entre Aurillac et Heren-
tals.

DANS L’INTERVALLE, Van den
Broeck lui-même a fait savoir
qu’il souhaitait remonter sur un
vélo aussi vite que possible.
Jurgen Van den Broeck souffre,
on le sait, d’une fracture de
l’omoplate, d’un pneumothorax
et de deux côtes cassées (les 8e et
9e côtes côté gauche). Avant de
quitter Aurillac, il a dit toute sa
confiance en l’avenir.

“Si on tient compte de toutes les
circonstances, cela va relative-
ment bien”, déclarait VDB avant
d’embarquer dans l’ambulance
en direction de la Belgique. “Je
reste positif. De telles choses arri-
vent. J’étais bien à l’avant de la

“Une fracture
de l’omoplate
guérit plus vite
qu’une fracture
de la clavicule”

Het is drummen bij de start in
Aurillac aan de bus van Vacanso-
leil. Iedereen lijkt wel te willen
weten of Hij, de nieuwe held van
Oranje,opzijnwit-met-rode-bol-
lenfiets zou stappen. Fans staan
geduldigtewachtenvooreenfoto
metJohnnyHoogerland,vooreen
handtekeningvandebergkoning
vandezeTour. Zondaghad ieder-
eengezienhoedeNederlanderna
eenbriljantezweefduikpijnlijk in
de prikkeldraad was beland.
Maandag op de rustdag kon hij
nauwelijks stappen, maar zijn
meest optimistische zelf hadwel
aangekondigddathijgewoonaan
de start van de tiende rit zou
staan. Evenchecken.
Het klinkt een beetje cynisch
maarhet isongetwijfeldgoedbe-
doelddoorDaanLuijkx, teamma-
nager van Vacansoleil. «Prachtig
toch. Zo veel aandacht. Hiervoor
rij je de Tour.» PloegleiderHilaire
Van der Schueren loopt ook te
stralen. «Natuurlijk heeft Johnny
eenpijnlijkesmakgemaakt,maar
laten we er de sfeer maar een
beetje inhouden. ‘Als ik de hele
dagmetmijnkoeien indewei sta
omdeprikkeldraadteherstellen,
zie ikernetzouit’, zei ikhemvan-
ochtend nog. Natuurlijk heeft hij
pijn,maar ikweet dat hij best ge-
niet van deze aandacht. Ik ken
hem. (lachend) Johnny is als een
zoon voor mij, hij noemt me
‘papa’.»

Grappige Feillu
In afwachting van de wereldbe-
roemde Zeeuw komt ploegmaat
RomainFeilludeboel alvast even
opleuken.Hijheeftzich indebol-
letjestrui gehesenenkomtviade
achterdeur de tientallen om-
staandersevengroeten.Endan is
het na lang wachten op Hooger-
land zelf. Als grap krijgt hij met-
een een stuk prikkeldraad over-

handigd. Hij aanvaardt het ge-
schenk met de glimlach. De zon
heeft intussen plaatsgemaakt
voor een dreigende lucht. «Het
begint al te regenen», zegt deNe-
derlander, terwijl hij de grijze
luchtmonstert. «Datwordtmooi.
Maargoed, ikmoeterdoor. Ikheb

vandaagnoggeenmeter gefietst,
maar ikmoet dit proberen. Als ik
niet zou starten, vraag ik me de
rest vanmijn leven af hoehet ge-
lopen zou zijn. Maar als het niet
luktenikal inhetbeginmoet los-
sen,moetgeenenkeleploegmaat
bijmij blijven. Ik kijk er niet naar
uit,maariedereenweetdat ikeen
vechter ben. En als ik er op het
eind nog aanhang, zal ik wel een
beetjehulpkrijgen.»
‘With A Little Help From My
Friends’, zongen de Beatles al in
1967.HetwasHoogerlanddiehet
gisteren ongetwijfeld neuriede.
Hij zag ploeggenoot Marco Mar-
cato meespringen in de goede

vlucht en op drie van de vier hel-
lingen als eerste boven komen.
Hierdoorwasdebollentruialvast
gered. Bovendien was Hooger-
land zo eerlijk om mee te geven
dat hij op de eerste helling een
helpend handje had gekregen
van onder meer Roman Kreuzi-
ger, IvanBassoenlandgenootLars
Boom.Uiteindelijk liephij opbij-
na zesminuten binnen, omringd
door ploegmaats Thomas
DeGendtenLieuweWestra.

Staande ovatie
«Lieuwe is de hele dag bij mij ge-
bleven», zei een mankende ren-
ner na afloop. «Hij hielpme door
de rit. Het liep beter dan ver-
wacht,maarhetwasongetwijfeld
mijn moeilijkste dag op de fiets.
Ik durfde zelfs mijn etenszakje
nietaannemen. Ikhebnogsteeds
veel pijn maar de ontelbare aan-
moedigingen van de mensen
naastdeweghielpenmevooruit.
Ook in het peloton kreeg ik veel
respect. En de staande ovatie
daarnetophetpodiumwasrond-
uit fantastisch. Als ikmemorgen
iets beter voel dan vandaag, kan
ik de Ronde uitrijden. Dat gevoel
kreeg ik vandaag op de fiets. Om
debollentrui tebehouden,heb ik
eenmirakel nodig.Maar nog een
dagje, tot de Pyreneeën, zou al-
vast geweldig zijn.»
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Niets begrepen van Gilbert
Nade rustdag, eenovergangsetappe.Dat
heeft organisatorASOgoedgedaan. In het
verledenginghet nade rustdagwel eens
meteenhet hooggebergte in. Danmoesten
deklassementsrijders opde rustdagver-
plicht drie urenopde fiets. Diemoeite kon-
den ze zichmaandagbesparen. Engisteren
kondenze zich ooknogeenbeetje rustig
houden.Hetwasweer zo'n dagjewaaropde
Franseploegenvolop in deaanval
trokken.DeFranse renners zijn opgeladen
engemotiveerd. Daar zorgendemedia, de
supporters ennatuurlijk deploegleiders
voor.
Vacansoleil heeft ookelkedageenmannetje
mee. Je zult het altijd zien.Als eenploeg
goedaandeTour begint, blijft hetmeestal
goedgaan totParijs. Is het begin slecht, dan
gaat het van kwaadnaar erger. In het eerste
geval zit Vacansoleil, in het tweedegeval be-
vindtQuick.Step zich.
Het is natuurlijk eenbeetje vroegvoor con-
clusies.Want gisterenhebbenweeenuitste-
kendeDriesDevenynsgezien.Nahetweg-
vallen vanTomBoonenmagenmoet hij vo-
luit in de aanval gaan.Opzijn rustigemanier
maakt hij de grote jongenshet leven lastig.
Als je ziet hoeveelmoeite hij PhilippeGil-

bert bezorgde, dan zit er voorDevenyns in
dezeTourmisschiennogwel eenetappezege
in.
Gilbert. Altijd enopnieuwPhilippeGilbert.
Vraagmenietwat hemgisterenheeft be-
zield. ToenJelleVanendert opdeCôtedeMi-
randol de koers in handennam, dacht ik dat
OmegaPharma-Lotto een slim tactischplan
uitspeelde:MarkCavendishhet leven zo las-
tigmogelijkmaken, zodatGreipel de sprint
konwinnen.Maar vanhet vervolg begreep ik
niks.Niet datGilbert in deaanval ging.Niet
dat hij renners counterdedie helemáál geen
bedreiging vormdenvoor degroene trui. En
niet dat hij uiteindelijk in zijn eentjewegreed.
Ik dacht datGilbert nu resoluut voor de
groene trui ging. Beseft hij danniet dat
hij in deTour deFrance zit?Endat
het nogver is totParijs?Het
zwaarstewerkmoet nogkomen.
Dan is het niet slimomopdeze
maniermet je krachten tewoeke-
ren. Ik hadhet in zijn plaats niet ge-
daan. Enwat heeft hij ermeegewon-
nen?Niks. Veel puntenomhet groen
verloor hij. Dat zijn puntendie hij in
Parijsmisschien tekort gaat komen.
DeTourmoet nogbeginnen. EnGilbert

heeft al erg veel krachtenweggesmeten.
Leukomzien,maar dat zie je deSchlecks
niet doen.Die komenzelfs in deploegentijd-
rit niet aande kop. Ik hoopniet datGilbert
zichzelf straks tegenkomt.
Gisterenheb ik ten slotte eengroteAndré
Greipel gezien. Groot in de sprintoverwin-
ning. Engroot in zijn verklarin-
genachteraf. In depole-
miek rondMarkCaven-
dish ginghij nietmee.
Zo is hetmaar
net.

Johan Museeuw De kenner van de Tour

Boonen op
doktersvisite

TomBoonen, vorigeweekvrijdag
in de zevende etappe naar
Châteauroux uit de Tour gestapt
met barstende hoofdpijn en een
draaieriggevoel, liepgisteravond
nog langs bij Quick.Step-dokter
Yvan Vanmol. «Voor een laatste
check-up», aldusploegleiderWil-
friedPeeters. «Inprincipemoeten
enkelerustdagenvolstaanomop-
nieuwdeoudeteworden.Maarhij
wil zeker zijn dat er geen andere
problemenopduiken. Zijnweder-
optredenisnormaalvoorzienvoor
deEnecoTour.Maardatisnogon-
dervoorbehoud.» (JDK)

Contador: «Ik ga
niet naar huis

voor eindeTour»
«Ik denk er niet aan omnaar huis
terugtekeren,nietvoorheteinde
van de Tour.» Alberto Contador
wasgisterenduidelijk ineenreac-
tie op de geruchten dat pijn aan
zijn rechterknie hem tot opgeven
zou dwingen. «Ik zal er alles aan
doenommijn doel te bereiken, en
datisvechtenvoordeeindzegetot
in Parijs», stelde hij na de aan-
komstinCarmaux.«Vandaagver-
liepnaarwens, ikondervondenkel
inhetbeginwathinder.Deetappe
wasnietal te lastig.Nuga ik recu-
pereren en nadenken over mor-
gen. Het is één van de zeldzame
dagen waarop je kan herstellen
vankleineblessures. Ikmoestwel
attentzijntotdefinish:erwaseen
kleine breuk in het peloton op de
laatstehelling.Ikzatwatachterop
enmoestwatterreingoedmaken,
maar dat lukte. Mijn benen zijn
goed,dusben iktevreden.»

WIELRENNEN ★ KORT
★Niko Eeckhoutwas gisteren de
beste in de kermiskoers vanHou-
tem-Vilvoorde. ‘Rambo’ verwees
er Adam Blythe en Steven De
Neefnaardedichtsteereplaatsen.
★StéphaneWernimontheeftzijn
selectie voor de Europese piste-
kampioenschappenvoor juniores
inhetPortugeseAnadia(26-31/7)
klaar. Jonas Rickaert, Otto Ver-
gaerde, Aimé De Gendt, Saimen
De Laeter, Niels Vanderaerden,
Jasper De Buyst (omnium), Kim
Van Leemput en Shana Dalving
(keirinensprint),SteffiLodewyks
(omnium) en Shauni Corthout
(puntenrit en scratch) zijn gese-
lecteerd.
(DNR/FHN)

BLIKVANGER VAN DE DAGTOUR

Femke
Herygers

Lange autorit

leeft mee met haar
Jurgen

JohnnyHoogerlandstaatopééndagvanzijnkinderdroom:metdebollentrui
over de bergen van de Tour. De gehavende Nederlander kende op weg naar
Carmauxeenzwaredag.Maar deaanmoedigingenvande toeschouwers on-
derweg en af en toe een klein duwtje in de rug door de collega’s hielpen hem
door de moeilijkste momenten heen. «Het ging beter dan verwacht, maar
het was welmijn ergste dag op de fiets.»

«Mijn ergste
dag op de fiets»

NATUURLIJK HEEFT
HIJ PIJN, MAAR IK
WEET DAT HIJ
GENIET VAN
DE AANDACHT
Ploegleider
Van der Schueren

Heelwat journalisten staan ‘de held’ op tewachten.

Onderweg: doorbijten. De collega’s helpen een beetje.

Fier na de rit: de bolletjes zijn nog altijd van hem. Foto’s EPA/AP

KURT BOES IN FRANKRIJK

**

Het is nu iets na zeven uur ’s avonds. Zonet hielp ik Jurgenmee in-
stalleren in de ziekenwagen die hem vannacht naar Herentals zal
voeren. En ja, ik heb stiekem een cola’ke in die ambulancemeege-
smokkeld.Want inhetziekenhuisvanAurillackreegdestakkerdal-
leenwatwatereneenniettedrinkenkopsoepvoorgeschoteld.Van
etenisnognietveelsprakegeweest.Maardatzal ikdekomendeda-
gen wel ruimschoots goedmaken. Als ik morgenvroeg weer thuis
ben,ga ikeerstenvooralboodschappendoenzodat ikhemiets lek-
kerskanklaarmakenalshij indeloopvandedagterugnaarhuismag.
NahetafwerkenvandittekstjevertrekookikrichtingBelgiëmetde
wagen.MaareerststoppenaaneenMcDonald’s,wantikmoetdrin-
gend op krachten komen. Onder het motto ‘gedeelde smart
ishalvesmart’hebookikamperietsgegetendevoorbijetweedagen.
Ikmoettrouwensbekennen:eigenlijkhebikwatschrikvoordelange
terugreis.Aankomstthuisomstreeks5uurmorgenochtend,zeimijn
gpsdaarnet.Zonderrekeningtehoudenmeteenpaartussenstops.
Wantdiezal ikwellichtnodighebben.Nadat ikaleennachtje ineen
wachtkamer inhetziekenhuissliep,heb ikdevorigenacht indewa-
gengeslapen.Allesbehalvecomfortabelnatuurlijk. Iksnakzostilaan
weereensnaareenechtbed.
Vandaagben ik trouwensdeheledagbij Jurgenopdekamergeble-
ven.Metdezemorgenhetbezoekvandeploegmakkersalsopflak-
kering.Alwaserookvanavondeenontroerendmoment.NeefjeLars
zageindelijkzijngroteheldterug. ‘Datwaslangwachten,hé’,klonk
hetvooraleerhij Jurgeneenkoekjecadeaugaf.

HOOGERLAND VERBIJT DE PIJN EN BEHOUDT BOLLENTRUI

Gilbertmet privéjet
vanSint-Niklaas naarSpanje

JurgenMettepenningenheeftmetPhilippeGilbertzijneerstegrote
vis aandehaakvoorhetnatourcriteriumvanvrijdag29 juli inSint-
Niklaas.Deorganisatorenhebbenkostennochmoeitegespaardom
Gilbert naar Sint-Niklaas te halen. Omdat de Belgische kampioen
daagsnadienookwil aantreden in deClásica SanSebastián regelt
Mettepenningenzelfs eenprivéjet omGilbert tijdig inhetSpaanse
Baskenland te krijgen. Op maandag 25 juli rijdt Gilbert ook het
natourcriteriuminAalst. (DNR/FHN)

DEGENDTsukkelt
met liesontsteking

Het gaat niet goedmet Thomas DeGendt. De jongeling die
in de eerste rit van de Tour al ten val kwam, raakt almaar
meeropdesukkel.Opderustdagtrokhijvooreenscannaar
hetziekenhuis:ontstekingvandeaanhechtingspeesaande
lies,was het harde verdict. «Opde rustdag geraakte ik nau-
welijks de trap op», zei de Vlaamse revelatie van het voor-
jaar. «Wezijnnaarhetziekenhuisgeweestenikkreegteho-
rendat ikmeteenontstekingaande lies zat.Het ziet erniet
goed uit. Al die tijd dachten we dat ik met een verrekking
sukkelde.Demedicatiedie ikkreeg,hielpdusmaargedeel-
telijk.Nuzit ikdusookaandepijnstillersendeontstekings-
remmers.Maareigenlijk is rustdeenige remedie tegeneen
ontsteking.Endat isnuhetenigedat je indeTournietkrijgt.
Sindsmaandagvoel ikhetverslechteren.Stom,wantdecon-
ditiewas superbij deTourstart.»
GisterenliepDeGendtbinneninhetgezelschapvanzijnge-
havendeploegmaatHoogerland.TeammanagerDaanLuijck

zag het somber in voor de jonge Belg.
«Ikmaakmeechtzorgen. Ikvreesdat
hij dePyreneeënniethaalt.» (KBo)
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HET EERSTE DOPINGGEVAL

Terwijl u uw krant bij het ontbijt ter hand neemt en
deze column leest, moet ik zo ongeveer zijn aanbe-
land in het AZ Sint-Elisabeth in Herentals. Gister-
avond ben ik vanop de afdeling ‘Réanimations’ van
despoedinhetCentreHospitalierinAurillacvertrok-
kenvoormijnlangsteensaaisteetappeuitdezeTour:
840kilometer tussendeCantalendeStilleKempen,
goedvooreenslordigeelfuurtuffen.Onsvertrekwas
aanvankelijk voorzien rond 18uur,maar uiteindelijk
werdheteenuurtje later. Ikzagerécht tegenop.Ge-
lukkig hield de Belgische dokter mij achterin gezel-
schap.Wekondenduskaarten.
Toch heb ik het gros van de tijd proberen te slapen.
Pijn voelde ik niet meer, dus dat heeft me zeker niet
gehinderd.
Watwelambetantwas:tothetuurwaaropwedoor-
reden, had ik nog altijd geen hap door mijn keel ge-
jaagd.Opuitdrukkelijk verbodvandeartsen.Aldrie
dagen lang.Honger, dus!Dathebbenwehandigop-
gelost. Ik ben dol op die Haribosnoepjes, meerbe-
paald de ‘winegums’.Daar kan ikmeeenbreukaan
eten.Femkehadzo’n ladingzakjeskunnenbemach-
tigen en ze heeft ze het ziekenhuis binnengesmok-
keld. Ikhebze inmijn tasgeproptenhééldichtbijmij
gehouden.
Opdatsmakelijkerantsoenheb ikdusdevoorbijeelf
uur overleefd. Dat het niet mag? Daar heb ik me nu
eens lekkernietsvanaangetrokken,zie. Erzijngren-
zen, hé. Het leekwel of ik op een streng dieet stond.
Terwijl ikalzomagerbén.
Hetbezoekvandeploegmaats,’smorgensbijdestart
vandetienderit inAurillac,deedmeheelveelplezier.
Bedankt, jongens! ‘En win nog een paar ritjes voor
mij’, riep ik ze na. Enkele uren laterwas het tochwel
van dattum, zeker. Fantastisch. Nogmaar eens het
bewijs dat deploegbijzonder sterk rijdt—zelfsmet
z’nzessen—endatdekritiekvandevoorbijedagen
volkomenonterechtwas. Jammerdat ikniet livemet
demaatskonmeevieren. Ikhebhetdanmaaropmijn
bed indeambulancegedaan.Metenkelewinegums
extra!

Wine gums

Jurgen
Van den

Broeck

MARC GHYSELINCK
IN FRANKRIJK

Dinsdagmiddag 12u40. Als verre
laatstevan22bussenvulthetwitte
gevaarte van Katusha de enige
overgebleven plek op de ploegen-

parking in Aurillac. Een kwartier
eerderheeft Astana zich als opéén
nalaatstegemeldbijdestartvande
tiendeetappeindeTour.Hetwach-
ten op de Russen van Katusha is
vandaag wel heel erg lang. Mis-
schien dat Andrei Tchmil de rust-

dag van maandag nog een beetje
wil rekken voor zijn renners. Of
misschien wil de zelfbenoemde
presidentvandeprestigieuzeRus-
sischeploegzo snelweerweg.
Voor het eerst in deze Tour name-
lijk staat een klein legertje van

journalisten Katusha op te wach-
ten. En neen, het is niet om een
beetje over de Tour te keuvelen.
Maandagavond is Aleksandr Ko-
lobnev naar huis gestuurd. De 30-
jarige Rus van het team Katusha
werd op gebruik vanhetmaskeer-
middelHCTbetrapt.Volgensdere-
glementen van de Tour moest Ko-
lobnevmeteennaarhuis.
Volgens een verklaring van Katus-
haheeftderennerook«zichzelfge-
schorst». Dat heeft de UCI nog niet
gedaan.

Vragen?
Andrei Tchmil heeft niet meteen
zin in grote verklaringen. Uit de
Mercedes break volgwagenvande
ploeg stapt hij meteen de bus op.
Achterhemgaatdedeurweerher-
metisch dicht. Inmiddels lijken
steeds meer journalisten geïnte-
resseerd in de uitleg van de grote
baas.

Een paar breedgeschouderde
Katusha’s spannen een lint. Pas
wanneer de journalisten op een
veiligemeterafstandstaan,schuift
dedeurvandebusweeropen. Inde
opening verschijnt Andrei Tchmil.
Maar uitstappen doet hij niet. Met
gespeelde verbazing voor de grote
persbelangstelling blijft Tchmil op
de trappenstaan.
«Vragen? Hebben jullie vragen
misschien?», vraagt hij geamu-
seerd. Welzeker dus. Over Kolob-
nev moet het gaan. Maar tot grote
verklaringen laat Tchmil zich niet
verleiden. «Ik kan niks zeggen nu.
We wachten op de resultaten van
het B-staal. Als dat ook positief is,
zullen we de nodige maatregelen
nemen.»

Vijf jaarsalarissen
Ontslagen is Kolobnev nog niet.
«We moeten eerst het volledige
beeld krijgen voor we iets kunnen
doen.»
Vijf jaarsalarissen terugstorten?
Het is niet aandeorde.Of nogniet.
Want dat is de sanctie die Tchmil
voor elke dopingzondaar in zijn
team contractueel heeft vastge-
legd. Demaatregel kwamer nadat
in 2009 de Spanjaard Toni Colom
endeOostenrijkerChristianPfann-
berger — toen beiden Katusha —
binnenenkelemaandentijdopge-
bruikvandopingwarenbetrapt.
Tchmilzegtverbaasdtezijnoverde
positieve plas van één van de be-
langrijkste renners in zijn ploeg:
«Kolobnev zegt dat hij onschuldig
is. Maar een verklaring geeft hij
niet. Messieurs, merci», voegt
Tchmilernogaantoe.Endichtgaat
weerdedeurvandebus.
Zelf reageerdeAleksandrKolobnev
gisteren met een communiqué
waarin ook hij vooral niks te zeg-
gen had. Maandag tijdens de rust-
dagkreegKolobnevhetnieuwsdat
HCT bij hemwas gevonden.Waar-
op de Franse politie zijn hotelka-
mer aan een grondig onderzoek
kwam onderwerpen. Kolobnev:
«Depolitieheeftniksverdachtsge-
vonden. Ikwachtnuopde resulta-
ten van de analyse en van het on-
derzoek.»

PLOEGLEIDER TCHMIL WACHT OP UITSLAG B-STAALDEVENYNS weer
attent mee voorin

DriesDevenyns toonde zich attent vooraan inde finale van
de tiende rit. Toen Gilbert op de laatste helling even flink
aan de boom schudde, schoof de Vlaams-Brabander mee.
«Ikwistdat ikmeemoest»,zeiDevenynsnaderit. «ToenToni
Gallopin aansloot, zag het er goed uit. Maar toen kwamen
ook nog Thomas Voeckler en TonyMartin. Die laatste pro-
beerde de boel te ontregelen in functie van Cavendish en
Voeckler leekmenietgoedtewetenwattedoen.Hetdraaide

niet zoalsmoest.»
En dus zette Deve-
nyns even later zelf
de boel op stelten.
«Ik hoopte dat Gil-
bert en Gallopin
zouden aansluiten.
Metonsdrieënzou-
denwewel samen-
gewerkthebben.En
dan was ik op zijn
minst als tweede of
derdegeëindigd.»
Devenynsiséénvan
de actiefste Belgen
in het Tourpeloton
en wil dat ook de
volgendedagennog
blijven. «Het kost
telkens veel ener-
gie, mijn hartslag
gaat ontzettend
hoog, maar ik wil
me blijven tonen.
De ene dag niet, de
andere dag wel.»
(KBo)

KOLOBNEV
ZEGT DAT HIJ
ONSCHULDIG IS.
MAAR EEN
VERKLARING
GEEFT HIJ NIET
AndreiTchmil

AleksandrKolobnev isweernaar huis.Maandagavondheeft de renner vanKatusha«zichzelf geschorst»,
nadat op dag vijf in deTourHCT is gevonden in de urine van de30-jarigeRus.Kolobnevwordt daarmeede
eerste dopingzondaar van de Tour 2011. En daar is ploegleider Andrei Tchmil van Katusha niet blij mee.
Maar ontslagen is Kolobnev nog niet. «Niet voor we het resultaat van het B-staal kennen», zegt Tchmil.

KOLOBNEV KRIJGT
NOG EVEN RESPIJT

Van den Broeck liep een breuk
vanhet linkerschouderblad,een
dubbeleribfractuureneenklap-
long op. Het ziekenhuis bevond
zich op wandelafstand van de
startsite. Na goed 20 minuten
kwamen groenetruidrager
Philippe Gilbert en co. opnieuw
naar buiten. «Jurgen was ver-
heugdomonstezien»,aldusGil-
bert. «Hij oogt superscherp, wat
devoorbijedagennogindehand
werdgewerkt omdathijmetdie
klaplong geen hap mocht eten.
Hijhoudterzichtbaarde ‘moral’
in, daarin gesteund door Femke
en zijn naaste familie. ‘Win nog
een paar ritjes voor mij’, gaf hij
ons mee toen we de kamer ver-
lieten. Dat plezier gaanwe hem
nuinderdaadproberentedoen.»
Vijf uur later was het al zover.

VandenBroeckwaseralsdekip-
penbijomviaHermanFrisonde
ploeg te feliciterenmet de over-
winning van Greipel. ‘Super!
Proficiat! Zeg dat aan iedereen’,
sms’tehij.

Plannen voor Vuelta
Ook Jürgen Roelandts vond
Van den Broeck er goed uitzien.
«Hij denkt en praat helder.
Afwachten hoe snel hij herstelt.
Hetblijfteenpijnlijkezaakdathij
zich indezeTourniet verderkan
manifesteren. Hij heeft er zó
hardvoorgewerkt.»

VolgensploegleiderFrisonsprak
Van den Broeck gisteren toch
weer luidopoverdeVuelta. «‘Ho,
ho, rustig man’, heb ik hem ge-
zegd. ‘Probeernueerstmaarrus-
tigtegenezen.’Wantwemoeten
eerlijkzijn:destartvandeRonde
van Spanje halen, wordt bijzon-
der moeilijk. De ergste pijn lijkt
geleden,hijheeftnuvooralgrote
honger. (lacht) Maar duidelijk
niet alleen inde letterlijke zin.»
Via Inter Partner Assistance
werd een Belgische ambulance
mét dokter aan boord geregeld.
DiereedhetheletrajectnaarAu-
rillac,pikteerVandenBroeckop
en reed hem gisteravond rond
halfzes nog terug naar het AZ
Sint-ElizabethinHerentals,zo’n
840 kilometer. Hij zal vandaag
een aantal onderzoeken onder-
gaan, maar in principe daarna
huiswaartsmogenkeren.
FrederikWillemswerd gisteren
inHerentalsgeopereerdaanzijn
sleutelbeenbreuk. Hij onder-
vindt ook nog last van zijn her-
senschudding. (JDK)

‘WIN NOG EEN
PAAR RITJES
VOOR MIJ’, GAF
JURGEN HEN MEE

Ruimtweeuurvoordestart vande tiendeTouretappe trokkende
zesoverblijvenderennersvanOmegaPharma-Lotto, samenmetde
voltalligeentourage,naardespoedafdelingvanhetCentreHospi-
talierHenriMondor inAurillac, opbezoekbijhunonfortuinlijke
ploegmaat JurgenVandenBroeck.Dieviel afgelopenzondagzwaar
indenegenderitnaarSaint-Flour.

GILBERT EN CO.
OP BEZOEK BIJ VAN DEN BROECK

Gilbert, Vanendert, Sieberg, Lang
enSergeant bij het verlaten van

het ziekenhuis. PN
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Welkom, Saskia Lannau, 
nieuwe Sales Development 
Manager Auto. 

Gewapend met 20 jaar sales-
ervaring op de fleetmarkt, gaat 
Saskia Lannau nieuwe klanten 
werven en extra zakencijfers 
creëren voor onze businessunit 
Auto. “De mobiliteitsmarkt 
boeit me enorm.”, zegt Saskia. 
“De diensten van Inter Partner 
Assistance sluiten hier perfect 
bij aan. Wij moeten alles in het 
werk stellen om mensen zo 
mobiel mogelijk te houden. Ik 
ben ervan overtuigd dat mijn 
kennis van de nationale en 
internationale fleetmarkt goed 
van pas zal komen.” 

Welkom, Anna Smets, nieuwe 
Sales Development Manager 
Travel. 

Anna Smets groeide bij Europe 
Assistance van bijstandsver-
lener en teamleider door tot 
coördinator staffing, rekrutering 
en opleiding. Verder werkte ze 
17 jaar in de reissector, voor 
onder meer Sunair en Thomas 
Cook. “Ik kijk ernaar uit om 
mijn assistance-achtergrond te 
combineren met mijn commer-
ciële ervaring in de reissector.”, 
vertelt Anna. “En ik neem gretig 
de uitdaging aan om nieuwe 
business te genereren voor 
onze businessunit Travel.”

Anna SmetsSaskia Lannau

samen vooruit

We versterken ons team



5

Dirk, u hebt al een vrij indrukwek-
kend parcours achter de rug. Waar 
ging uw loopbaan van start?

Na mijn marketingstudies mocht ik 
beginnen op de marketingafdeling 
van de VUM (nu Corelio). Daarna 
kwam ik in de HR-wereld terecht: 
als regionale Marketing Manager 
bij SBB (nu Acerta) was het mijn 
uitdaging om het HR outsourcing 
dienstenportfolio van deze toenmalig 
voornamelijk Vlaamse groep op de 
Brusselse markt te lanceren. Daarna 
heb ik voor Acerta een internationali-
seringsstrategie uitgewerkt. En toen 
vroeg SD Worx om samen met het 
management deze op Belgisch vlak 
grootste HR-provider op te werken tot 
een internationaal belangrijke speler. 
Als Head of International Acquisiti-
ons & Development breidde ik het 
Belgische werkterrein van SD Worx 
uit naar Europa, waardoor deze groep 
nu de 3de grootste internationale HR 
provider is geworden. Buitengewoon 
boeiend! 

Precies die expansie en internatio-
nalisering zijn ook sleutelwoorden 
in uw toekomstplannen met Inter 
Partner Assistance?

Absoluut! In de sector van de ‘assis-

tance’ zijn er grote trends zichtbaar, 
waaronder globalisering.  
Wij zijn een zeer internationale groep, 
maar tegelijkertijd moet er in onze 
groep meer commerciële integratie 
komen, zodat we een sterkere een-
heid vormen. Verder opereren we in 
Europa binnen mature markten, met 
grotere concurrentie als gevolg, en 
stellen we bij de eindklanten nieuwe 
behoeften vast, die bijvoorbeeld te 
maken hebben met de veroudering 
van de populatie of stress in onze 
maatschappij. Dat brengt een 
grotere nood aan diversificatie 
met zich mee, met bijvoorbeeld 
innovatieve bijstandsdiensten of 
nieuwe technologieën. Zo hebben 
we 4 business-lijnen: auto, reizen, 
gezondheid en woning. Met die inde-
ling willen we nog dichter bij onze 
klanten staan, de behoeften beter 
begrijpen. Zo kunnen we sneller 
producten voorstellen die nog beter 
afgestemd zijn op de precieze noden 
van de eindklant. Wij willen de refe-
rentie worden op de bijstandsmarkt. 
Mijn ambitie is om Inter Partner 
Assistance binnen de B2B markt te 
laten evolueren naar een ‘content 
player’, die marktideeën en services 
aanreikt aan haar partners waardoor 
zij hun eindklanten nog beter kunnen 
bedienen. Zo bekomen ze een groter 

concurrentieel voordeel. Om dit te 
bereiken kan ik verder bouwen op 
de sterke klantgerichtheid en ook 
beroep doen op de internationale 
‘market intelligence’ organen binnen 
onze internationale groep.

Waarom koos u voor Inter Partner 
Assistance?

In de HR-wereld, waar ik vandaan 
kom, staat de mens centraal. Bij 
Inter Partner Assistance staat de 
mens in nood centraal, de mens die 
hulp kan gebruiken in alledaagse 
situaties. Ik wil graag al mijn dyna-
misme investeren in het aanreiken 
van allerlei oplossingen om in te 
spelen op de behoeften van al deze 
mensen. Ik vind het boeiend om 
mee te kunnen werken aan nieuwe 
commerciële processen, om nieuwe 
markten en segmenten aan te boren 
en om het antwoord te kunnen 
bieden op nieuwe behoeften. Binnen 
onze productontwikkeling zal ik mijn 
creativiteit kunnen botvieren. Als 
onze partners op zoek zijn naar een 
manier om hun product in de markt 
te zetten of om het aantrekkelijker te 
maken, wil ik meehelpen ervoor te 
zorgen dat Inter Partner Assistance 
voor hen een top of mind innovatie-
speler wordt!

Welkom, Dirk Gauwberg, 
nieuwe directeur Sales & 
Marketing

Hij heeft ambitieuze toe-
komstplannen met Inter 
Partner Assistance. Afgaand 
op zijn gedrevenheid en zijn 
internationale ervaring met 
marktexpansie, geloven we 
dat hij die plannen ook zal 
waarmaken. We hadden een 
boeiend gesprek met hem 
over zijn ervaringen en zijn 
strategische commerciële 
inzichten. Maak kennis met 
Dirk Gauwberg, sinds eind 
augustus onze nieuwe direc-
teur Sales & Marketing.

Dirk Gauwberg

Welkom 



We hadden het in ons juninummer 
al over het eigen netwerk voor 
woningbijstand dat Inter Partner 
Assistance aan het uitbouwen is. 
Daarmee willen we nog sneller en 
efficiënter inspelen op de behoef-
ten van onze klanten. 

Om een beter overzicht te krijgen 
op de aard en de afkomst van hun 
oproepen, lieten we een analyse 
uitvoeren. Daaruit bleek dat het 
grootste deel te maken heeft met 
sloten, elektriciteit, verwarming of 
loodgieterij. We gebruikten deze 
gegevens en de geografische 
spreiding van de dossiers om een 
nationaal basisnetwerk uit te bou-
wen. Dit netwerk kan voortdurend 
inspelen op en meegroeien met de 
veranderende behoeften van zowel 
partners als klanten.
Zo sloten we onlangs een partner-
ship met VAB-Woningbijstand. Zij 
zullen voor de woningdossiers van 
hun klanten dankbaar gebruik ma-
ken van ons netwerk. Opnieuw een 
bevestiging van de leiderspositie 
van Inter Partner Assistance inzake 
woningbijstand in België.

Hebt u onze gloednieuwe makelaars-
map al gezien? We hebben hem een 
grondige facelift gegeven.  
De handige productfiches zien er nog 
overzichtelijker uit. Bij elke bijstands
oplossing vindt u een beknopte 
toelichting, met alle waarborgen en 
tarieven in één oogopslag. Een on-
misbare tool voor dagelijks gebruik.

IPA en VAB-Woningbijstand 
slaan de armen in elkaar

De makelaarsmap:  
onze handige productfiches  
in een nieuw kleedje
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Bestel meteen 
uw eigen exemplaar van 
de vernieuwde makelaars-
map via info@assudis.be
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Succesvolle zesde editie 
van Euro Discovery Classic

Zonder noemenswaardige brok-
ken legden veertig oldtimers 
tussen 9 en 14 september de vijf 
etappes af van de prestigerally 
Euro Discovery Classic. Dat vlek-
keloze verloop had ongetwijfeld 
iets te maken met het voertuig 
dat in hun kielzog reed. De deel-
nemers werden immers gevolgd 
door een voertuig van Auto Club 
Assist, de depannagedienst van 
Inter Partner Assistance. Aan 
boord: pechverhelpers Bart en 
Mark. Hun passie voor oldtimers 
en hun zin voor improvisatie 
hebben ervoor gezorgd dat elke 
oldtimer de eindstreep haalde. 
Op één voertuig na, dat helaas 
vroegtijdig moest afhaken 
wegens een gescheurd chassis. 
Zoals elk jaar stelden alle deel-
nemers de aanwezigheid van ons 
team bijzonder op prijs.

Dit jaar deed ik voor de 5de maal 
mee. Het parcours liep doorheen 
Luxemburg, Frankrijk, Duitsland en 
Zwitserland. Een boeiend traject! Ik 
heb er met volle teugen van geno-
ten. Toen mijn Triumph TR 5 dienst 
weigerde, kon ik gelukkig rekenen 
op de vakkundige en snelle hulp van 
de depanneurs van Inter Partner 
Assistance. Fantastisch werk dat 
zij verrichtten! Volgend jaar ben ik 
opnieuw van de partij!

De makelaarsmap:  
onze handige productfiches  
in een nieuw kleedje

Samen op weg

“

“

Succesvolle zomeractie ten 
voordele van de mucovereniging

Onze jaarlijkse zomeractie binnen het makelaars-
kanaal met de Belgische Vereniging voor de Strijd 
tegen Mucoviscidose, heeft een mooi bedrag 
opgebracht. Inter Partner Assistance zette voor 
elk nieuw bijstandscontract, afgesloten tussen 15 
juni en 15 september, een bijdrage opzij voor de 
vereniging. Via deze newsletter willen we in naam 
van de mucopatiënten alle makelaars bedanken, 
want de actie werd een groot succes. Het is dan 
ook met veel genoegen dat we een cheque met 
het ronde bedrag van 4.000 euro aan de muco
vereniging kunnen schenken!

Jan Agemans, een enthousiaste deelnemer
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Dankzij het Belgisch Centrum 
voor Geleidehonden kunnen 
blinden en slechtzienden elke 
dag veilig op stap. Op 10 sep-
tember boden we hen de gele-
genheid om in alle veiligheid 
te genieten van een heerlijke 
fietstocht.

Naar goede jaarlijkse ge-
woonte, inmiddels al voor de 
elfde keer, organiseerde Inter 
Partner Assistance immers 
een fietstocht ten voordele van 
deze organisatie. Tal van me-
dewerkers namen een blinde 
of slechtziende mee achterop 
de tandem. In en rond het 
prachtige Provinciaal Domein 
van Kessel-Lo was een mooi 
parcours uitgestippeld. Na de 
deugddoende fietsuitstap geno-
ten alle sportievelingen samen 
van een verfrissend drankje. 
Het werd een bijzonder gezel-
lige dag, die afgesloten werd 
met de overhandiging van een 
cheque ter waarde van 2.000 
euro op naam van het Belgisch 
Centrum voor Geleidehonden.

Deze newsletter is voortaan 
klimaatneutraal drukwerk

Dat betekent:
1. We meten de precieze 
CO2-uitstoot van het drukwerk 
volgens het Greenhouse Gas 
Protocol.
2. We reduceren de milieu-
belasting door de papierkeuze.
3. We compenseren door de 
restuitstoot van het drukwerk 
te neutraliseren via de aankoop 
van groene emissierechten.

Inter Partner Assistance engageert zich!

samen steunen

Met blinden en slechtzienden op de fiets!

Samen voor 
het milieu
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Contacteer ons !
Een vraag, een opmerking, 
een suggestie?
Steeds tot uw dienst op het 
nummer: +32 2 550 04 50.

Colofon

Inter Partner Assistance: 
Pascale Cox

Realisatie & Verspreiding: 
Vandekerckhove&Devos

Suggesties en opmerkingen over  
Inter Partner Assistance News zijn steeds welkom 
op de redactie: pascale.cox@ip-assistance.com

Inter Partner Assistance
Louizalaan 166 b1, 1050 Brussel
E-mail: marketing@ip-assistance.com
www.ip-assistance.be
Ondernemingsnummer: BE 0415.591.055
Erkende verzekeringsonderneming onder nr. 0487 Ve
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580-53520-0911-1265

samen steunen
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